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MANDEJMENT
DE S, E. MGR. LE CARDINAL DE BONALD,

AROFIEVÊQUE DE LYON ET DE VIENNE.

Qui ordonne des prières pour Not-e Saint-Père le Pape Pie IX.

LOUîr--hCQUES-MAURICE DE BONALD, par la gàce d Dieu et l'autorité (lu Saint-
Siég, apostolique, cardinal-prétre de la sainte Egitbe ro:uainie,'du titre de 'a sainte
trinté au mont Pincius, archevèque de Lyon etde Vienne, primai des Gaules, etc.

Au clergé ct aux fidles de notre diocse, salut et bénédiction en N.-S. Jésus-Christ.

C Depuis quelques années, N. T. C. F., la presse nous répète par ses mille voix etdans tous les édiômes, que la religion catholique est descendue dans le tombeau avec

ses institutions: son influence, ses traditions ; qu'elle erre au milieu le nous, comme
une ombre plaintive qui regrette une puissance qui n'est plus, et une grandeur élipsée
sans retour. Quelques écrivains lui accordent encore un rete de vie prèt à s'éteindre,
entourent son lit de mort, annonçant avec autorité qu'elle et entrée dans 'agonie, et
qu'elle touche à son heure suprême. Ils saluent encore une fois cette reine uui s'en

va, et donnent à ses derniers moments des regrets hypocrites. Ce sont des sages qui
font entendre ces paroles prophlicques ; cC sont despavanjts qui tiennent le.sceptre de

Khitoire at de la poésie, dont la tplume éoquente trace ce sombre tableau ; ce sont
d'infatigables scrutateurs dels sccrcs de la riature, qui, avec l'accent dela coumpassion,
souhaitent déjà «nti terre légère à celle qui a conc-ervj le dépôt de tontes les sciences ;
ce sont enfin de grands esprits qui pensent que le.gaz'et la vapeur,plutôt que lajustice,
élévent lss nations, et que Elise catholique, ne pouvant plus rien pour elles, doit

entrer( dans son repos, et dormir son sommneil.
cc Tandis que ces savantn et ces sages rerdent cesoracles, et que leurs chants lugubres

célèbrent les funérailles de la religion, un Pontife de cette religion se lève de son siége
antique, prononce quelques paroles, trace rapidement que!ques lignes, et le monde

indiffèrent secoue sa torpeur ; etavec ses doctes, ses sages,ses prophètes et ses grands,
s'incline devant le représentant de celui qui est la voie, la vérité et la vie.

" Les penscuIr- et les philosophes li siècle passaient devant la papauté en branlant

la tête, et en lui disant comme les Juifs à J sus en croix : Si iu viens de Dieu, sauve-loi

toi-même. Croyant avoir scellé le sépulcre du catholicisme, ils s'applaudissaient de

pouvoir suivre tranquillement la voie di, progrès, sans rencontrer désormais sur leurs

pas Cette Elise dont la morale était pour e:.: ci importune, dlot la voix avait si sou-

vent contrarié leurs passions. Et voilà que le chef de cette Egilse oe encore parler,

écrire, commander, vivre enfin, et souilier la vie à ce qui ne l'avait plus, réunir ce

qui était dis- persé, tenter-ce que toute autre puissance ne pourrait tenter. Les dé-

tractemîs le la papauté sont condaiués à louer les actes d'un Pape ; leur plume si

fldre-est réduite à faire Papolo-gic de P v(f ue deRo me, du chef de l'Eglse catholi-

qIule, lu sauverain pontificat.
;c Quel spectccle pour le monde ! Les événemeits qui se passent dans la Pénin-

sule talienne no sont-ils pa PaccompliSsseet de cette parole de il'éternelle vérité

Je déconcerterai la sagesse des sages,lJc r'Ietterra la science des svanfs?' Un roi- pon-

tife dont le gouvernem.tent semblait à n-s hjomnies politiques les pins avancés le type
de 'absolutisme le plus incurable. a cotmpris, lui, la véritable liberté, et nm'a pas at-

tendu qu'elle vint à lui ; il est all àsa rencontre. Pie IX1Pa introduie dans ses Etats

il l'a Consacrée enrquntsoin front di, Sceau de la erOiN,tI la ûfit mont e' sur son
truic, non pour eliraver les inations, mais pour qn'elle régaàt pisiblem.ent avec lu et

fit avec lui le bonheur le ses sujets. 'oit entier à son ouvre réformatrice, et dans

des viles que la religion surtout peut inspirer et conduire, ce grand Pape veut que
toute 1tte sincline devant la loi, que le privîlége ne soit titi abri pour personne, et que

de lhonteuses dilapidaiois ou d'imprudentes largesses n'épuisent pas la fortune puibli-

que. Loin de rcpous'crles amliolrations inltrduitçs par les temîps modernes, il ap-

pelle ses enfants à en jour comnie les actres pîeuples, et par de ages mesures combat

la paresse et la misère, qui le peuvent engendrer dans uni Etat que le trouble et la

ruine. Aussi les populatianils reconnaissaintes bénissent les sages e

mes, entreprises par le chef dLI(, PiElise, et pleines de confiance s'abandonnent, cal-

lies et dociles. à la direction le colin qui, malgré sa faiiblesse, peut encore remîjer

le monde, sans provoquer ni craindre les Utgressions ' art. Elles savent que
le suiccesseuîr de Pierre petit pour la liberté véritable et chrétienne, ce que ie pour-

ront jamais pour elle ls puissances qIi nettoii tout leur espoir dans le nombre do

jours soldats, dans les foudres de leur artilleeri, et dans l'habileté de leur politique.

" Le clergé, N. T. G. F., s'roie pleiiinent à la pensée for-onde et saintement

libérale de Pie I. Il contemple avec tu légitime orgueil et une joie sincère la lutte
gloriet e le in august chef contre toits s abus contre la pusillaimtité des uns,

e l cis rdes des nutres contre la timidité (qii recule devant tous
les obstacle, Ct l'audace qui veut tout tenter. N'avons-nous donc pas le droit do nous

éton- de d'endire un grave législateur accuser les évêques et les prêtres de s'être

pronloncé'es ctre le Pape;et de -uloir l'etiraver ? Mais a-t-il une seule fois adresse
larol cs cnvque et à un prêtre polî avoir si bien pénétré leur pensée ? Il a af-

uve Pêe ceait sul, absolument seul. Devait-on s'attendre à trouvor une

pareille caloniie sur les lèvres qui dictenti des loist? On no sert pas la cause de
berté e trolpant les peuples par des assertions injustes et meisoigères.
No, le Pape n'est pas seul; le clergé et les fidèles, soumis à son autorite spi-

rituelle, sont avec lui pour le bénir et l'encoirgr à poursuivre le cours des refor-
nitel eti-ep s e pour le consoler dans les peines inséparables de sa mission,"et poir

l ob cie ar leurs vux et leurs prières, 'esprit de force pour le nouveau

combaits ; l'esprit d'iateligc i, pour qu'il comprenne tous les besoins de son peuple.

Non1\011, le clergé ncvent sentraver Pie IX ilans la carrière au'il parcourt si
orieu ele l veu le Seconder (le tous ses efiuorts et de toute la ferveur de ses

nd Pontife 'eçoive pendant son règne la récompense de son
prières, afin que ce gan eotife ont e réformatrice l'Porre Public s'asseoir

sur les hasesme solidte voae'éga deantl loi, (le la justice dans la distribution des
charges, d Pconomie dans la gestion des finances: mais surtout en voyant la loi du

Seigneur fdèlement observée, et la religion et la morale enourées du respect

q 'insp>ire le christianisme. Puisse notre Pèrc commun, toipurs en garde contre les
l es de la trison, et ne coinaissaint d'autre crainte que celle de Dieu, obtenir

un siccès diigne de ses intentions si pures,et trioîîuprli daaIs toutes ses entreprises sans

jamais éîrouver les amertumes dle lilgratitude .

Sans douîte, N. T. C. F., vous vieindrez dans nos temples prier avec vos prateurs
our le Pontife auquel la providence, dans sa miséricorde, a confié la direction de l'E-

alise et qu'elle a placé sur un troin polir imontrr aux peuples et aux rois ce que petit,
pour- le botilielir(lestinations, l'alliance sincère de la religion et de la literté. Mais

la Frnc catholiqutice saurai-elle ·ualier à son pasteur que le secoursi de ses prires .

Au moyen--ge PEturope armée se sciait èbrantéc pour aller offrir au ichef d glise

son sang et son épée, pour défendre ses droits menacés, et le soutenir dans la lutte

qu'i a ngîagée contre tous les abus. Aujourdhui une croisade plus pacifique pour-
rait tr entr-eprise par les fdèles en faveur de leir chef spirituel. L'obole des chré-

tiens qui va dissiper jusqu'aux extrémités duI monde les ténèbres de l'ignorance, ct

planter la croix civilisatrice sur le rocher le plus inconnu, cette Obolequii a une si gram.,

le puissance pour étendre le r-gne île Jsus-Christ, le pourrait-ille pa plasefficace-
ent que les bataillons do valeureux solias, pieter à oP;nnrtel Pie IX un nppui qui

ne fer-ait point couler île larmes, qui n'enîléverait pasu un fils à sa mòro et ne porterait

point ail milieu de populations paisibles les hoirreurs île la guerire - Ce tn'est point le

clergé qui devrait recevoir ces offiaidos pouri les iranismetre au représentant parii

nous du, successeur dc Pierre ; la matligniié pourrait encore jeter unî soupçon sur no-

tre déstressemîenit. Mais touîjours bien inîcjpirés par ler zèle et leur charité 1sca-
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thioliquies saunirient trosiier un aure modèle de perception .
Leurs pontifes et lenrs pr/-ues iraient avec bonheur déposer
leurs dons dans les mains chiosies pou' Is recueillir.

"Nous confions catie pensée aux tidèles. Dieu la rendra
fMconde, si che eut tourner à sa gloire et au bonheur d'une
Mtion amie.

i Pour nsous, N. T. C. F., nous vous îappelons aux priè-
res et aux supplicIions ; et pendant que notre augustO chef ,
combat, levons nos niinis vers Jésus frnit il est l'iiage et le
vicaire,ei vers mane.q est toute-puîissante auprès de Jésus.

"IA cLs c.usis :
SAprés en avoir conféré avec nos vésnérables frères las

dnv'ti et ch a pitre le notre "gtise primatiale, nous avons or-
donné et ordonnons ce qui iuit:

1o. Le dimanche 17 octobre, XXI. après la Pentecôte,
o le premier dinuihe après la réception du prsent Mau-
demnst, et pelant oute la semaine. on s'citera à la messe
km o , secte et positmOmuusiîo o, P Pupa.

S Le nome sdi'ce on ciatcrau près repres, si salint
dit Saint- aurm , dans toies les iise et chapelles di
dieIse, le psau-se 120.Lai oculs wos in onics, le v.
O;!cnde nobis. Doine, etc., et l'oraison, Pro Papr'. On chan-
t ra aussi le Sub inumîu prsi!ium.e v. Ora pro nobis, sancta
Dci G /ctrv, ci 'CIorason Co'redc uosJfimduls...

i2; . Danss tisolites!es es emmuniat ès sreligiieuss <sn fera une
commuionuu ex t:dmriv pour l Pape. Les r- quieses q
raci I otrceaiela nuuit, rîc-itont ou chautiieront presè
n<itines l ISu Ili u in sidi ipendant huit jrs.

la i sea notre rèseet naAndement lu et pubé à la messe
d( Pirine le premier dimanehe après sa rêcepdon, et aùicihè
panit où bain sera.

iDonné S Lyo en notr'o palais archièpisc-pal, sons notre
Secrétaise, le 12 octuibre 1-7.

† L. J. Mi. CARD. DE BONALD, rcà. de Lyea.
"Par Mandemnent : ALLIE3RT, C an. secréi."

R~ A P P OR T
Du Com!îé Specd nonmmé pour s'eouér: de l'admi-

.1;istralion dje la Station de la Quarantaine à lu Crosse

Isle, auquell a téi renvoyée la P/-tion de A. Larnc-

que, Ecr, de la psrt du Bureau de Santé de la Csté

Montréal.
(Suite.)

Sur la Il me question. Je suis persudé que les malades
diasi les entes et les appentis doivenu avoir stRrt de la soif,
les gars-malades cependant sont chaésàkd eur donner are
quantité qui leur est détermainec e sissuIne d'orge et de limao-
nide, et il est striceiment enjoint aux MéC inIs qui i 051la
charge des divers hüpitaux, de voir à ce pe leurs malades
ne nquent pas de euvaes raraihissans. et soient tenus
propres, choses plus esseni~elles pour lesur ritaissemuenît que
la imédciue.

Sui les questions 12, 13,.14, 15. Point ds'o'setva-
u ilns.

Sur la Gîe question. Quant atsraitement des malades
à bord des vassseaux. Je puis afirmer positivement qu'auc il
vaiisseaus ayant des akIde-Js à bsrd u'a jamais été ing jours
sans éMre viiu. je ie suis ft :ne ob!saation de visiter
moi-mme ciaque vaissau au- ncins une 's par jour, ex-
cepté quand il fesait maeuvais tems. Les Drs. Jacques, Fen-
vick, Allen et autres fesaient uoc pareille visite par : tation.
dans <ue amre chsaloupe. Les malades ne pou"aieot pas
'<voir tut le bien-ètr'e possble a terre quind il manquait
quelue chose de ls que de tu es. On ''::ait eAso:: de

g !rdes-malades,d. cuis,nier5 de cuismes et de seiî:is e
puîis quis'ère surpris dea voir qu'îe le Rev..,tonwet:r pres ses n -
ponses à i- G6me Sm gu.e5 ion. dis-e qtue 1l00 malades de
pidîs auniit pu irouver aà ac'onnoder à serre, et caurient
été miex ilans des jes, lorsque à bord des ¶ra!s-nul ils
etaient certaiins de n'étre pas nsghg, s par leurs amis qui ne
pouvaien pas les aandonner; ils y naie des enscs et
eîaient à l'abri du tems qli ua s tnient pluMvieu et orageux.
Le uîosiue des roauuus a lsniui à bord de' pI î lus vu--
seau où fes Capitais eilai la proprel/, et ais confort
des passagers. Lal moruix lait coIsidérab!e à bord des
vaisseatu. mais nus put dire qu'elle était causée an grande
parue parce qu'on gardait à bori. pour ls eîterre sur P sLc
kes corps d e'seonnes qui étaient mories deux ce tr'is;
jours avant Prrivée de vaiau: à la Quaranainse Amnia
le i Rose" de Li-vrpoel, a enter tr'eie corps le jour d
son arrivée et sept le jur uivn. Le a EhiIs Qua
actueIlenmeou iciI a débarqué neuf corps le jour de son ari-
"Ce.

Sur les e. JSe, 19. 2 0e, 2!e, luestions. M. Moylan est
correct.

Sur la 2~me question. Il est à ra connaisasance que F-on a
souIffiert que dus cadavres caent dc-îeirés dans 1:s lits <jusim-
(Ille ieuizs près la tro' a i ici er ',ui-
îles cas euù le C;upsiie-roi e à lbaril lus F': ersle-
enple de fest le Cpinre Ch tin, nu refus i(e la par. de,
passugers etdes miates d 'cilever' les mors dîescensUdaiI dauîs
le fonds dii vaissIîa, pour en remonter les cad:srrs rur somr.
Ios. C:t oune vrailent' ion et humain ist ort depis de
la fié"re.A bord du Erin ' Quan, le îpimuinse ehuuent
ici,è a éti obié de prmr itun suveraia à ses ne lois
pois chaque terps r'Ils sortient de la cale. Je suls infnuóé
qei dtans d c'aurecas. on état obligé de volir les corps par
le moyen de grapris de cuilcpes, leurs plus prochs parens
refusuri de les lici.

Sur les quesios Lme et 21. Quant à la puosion dus ci-
metière et à la prfondeur à laqugel on enUerait s mori-de-
ieu où yea cimeère es siiue acuehem CAent est à P'sextr-mité

o -est i3e I 0_e où 'o put cuser I terr-va à une pron r .I
s ullisusntse ; -c'est <un terrams d'a !u-ion qui est c'osusps pr un
crssaI profbnd ; -c'est iun champ de six acres; d'abnrud les I
couris appoertès des vais-setax éuaienît enterrés par cccx qii
les acvaienti ap-sportès, mins. las foes-es nî'étanit pas assez pîrofonr- I
îles, ils sonit masintenant enerràs dnrs île-s caveauîx Je cinq à
six pieds île proufonsdeuir. I as été prouve, piar des témigna-
guss devant tus Comnite de sainié de lu Chambira dles Comuîu-
sue.s, que six pocucîes dle terre stur les courps sulTisaientu piour
prvévenuiri niue exliilaison des morrts. M. MIoyla~sn dit qu'en
lireieir lies on cmntermait les miors gèînóraIemrsenti parlant> .
aans des fesses qui n'avaiaent pas pl~us d' un psied et derni ide
pr'of<mdseur, ei qu'à sa seconde visite les cho:es s'étaienît ussu
peu aiméliorée.s j'oi tascho dle convuae, dliós le commouîn-
cseent, les Melosieurs du Clergé Cathoîlique et. Protestaus
que la responsablilité de~ voir à ce que les moerts fuissenit dé- -

cemmuent e5 tu:onvuablemnent eniterrès, retomberait sur esîx, et
qti'ils sers<ienst justiis de ne poin-t les entierrer s'ils îu /-óia5~iet

point satisfaits à ct égard, sanîs ne faire raîîîsurt des chsoses.
1'sgr. P'Evêque de Miontréal, ainsi qgse pluisiei.rs Mvessieuirs du
Clergé Prot<sesianit et une vingtaine dle Prêtres sonft'venuss 'à
a Grosse-Isle et ne m'ont jamais fait de plaintes à ce sujet.
six hjommess sonît cornsfamntnas employés à creuser de larges

lusses île ciinq à six piels dc pro'ouilemur pour y aunterr'er' les
corps. On nc lapperçoit encore d orien, et c 'est assurément
dumn les chaleurs Iu isois qui vient de s'ècouler que l'o'
aurait tis craindre quelque chose,s' sil y eût ul duian ,-
et je minenî appréhende aucune de l'ifection qui poulrrait v'-
nir du voisinge de Phôpitaîl

Sur la 2te. question. - Il est permis au fournisseur de
provisions de charger quinze par cent ax passigers an ssus
ics prix de Q.uélbec îec a eté son contrt depuis ]S32 ; on
foutrit au printemps a pri de dtèail d<s ieets aricles
venduîs par les M:srchasds épiciers dle Qubec, et l'Agent
choisit la liste des prix les moins élevés äuisouels le fournis-
s2euir le provisions ajoute quinze par cent ; ces listas sontl
'endtus. Tos les articles fournis auix Ibniaux et emiploivs

sur isle sota i venduss au>: umiimes prix qu'à Quuébec.
ý%ir la 2îe questiun. Tout le lait que Po peut se proc.-

-ar à la ferme sur l'lsle. a jusqu'ici été fourni à raison de 3d:L
la piee. Il a été passé, dans le smcis de Juin, ui citraut avec
liti respecablebitaimunt dle St. Thomas pour Ci fo<ursiur a-
vantage à raison le '4.d. lu pinte. Depuis 'e temps-là le
Counstissariat s'est chargé dle Padmiistr:u <as dceoenses
et a passé îles contrats, après avertissements, pour la foiur-
iauure îles articles requis pour les h ô pi taulsx, tel que le lait et

les aures articles. Il n'a pas ét per ais le vendre dis
lait de li forme, auxl inre, i cette uannée ni laineeder-
nière, excpsé durant les is île Sitemire et d'O'tobr;
on gardait tout pour les imalades. exielpte une certane qlun-
tité que Pon lonnaiti matin et soir aix NIeesieusrs" du Clergé
Catholicquse et Proes t pour lequ e l oun n'exigeait point de
paiemuenlt.

Sur la 2Se qulesIion. Il y a unie petite partie le l'xtrémii-
té ouest do. Psle quie Pi cltive ; C'étaitt tn ma'.rais que lon
a desséché et qui a été coivelti en prairie aux frais dui idoc-
teur Doutg-ss, ce qi a pris six nus pour y lrienui. in
seu sert maustensomsu pour y er:ger (les moarquises et ds tentes
où les Capitaines des vaissaux et les ssagers Id chambîre
qsi siont atteints île la fièvre sont plaiés, et où le nouveau
louIirntsaiseur a ses provisions et ss foîrs. Le terrau ex-
ss'en"ité est de l'Pe a ér t aeé,riché, deseh'eî et clôturé dlui-

rant les six années qui viennent de s'éouler et converti
en ferie •tute la parti qui se trouve desséihée est
inaitenant occupée par des tentes où l'uon place les élimigres

eus tzre/-.
Suivles 29e et 30e questions. Je ne puis dira ici mon opi-

ion.
Sur la Oie question. Je sie crois pas que la division de:.

devoirs de Médecino Surintendant eût tiu remédier aux as
le cette année qui ont oriain de 'imupossibi!itù qu'il y avait
de e procurer des Iédecins et des garmic-aaîlades. qui tom-
liaient malades adeux ou trois semaines après leur arrivée sur
'Isle et toujours ais moment où ils commençaient à com-

prendre la routine de leurs devoirs. J'ai toujours eu l'iaten-
tion d'employer les docteurs Jaqu>es et Fenwick a fa ir la vi-
site les vaisseauix, et le s-e devouser pluls parisutlièrenicit
sur PIsle. Niais oni Coumprendra mieux lmpossibihté qu'il y
avait de garder les Nédecins a leur devoirs quand je dirai
que les douze Médecins suivants ont été atteints de la fièvre
en cinq semaines, savoir :

Docteur McGrath, Dorteur Da mours,
C . ohnston C Jamieson, Jr.,
<cc Fenwick, ' ease,

« Allen, Soravé,

' Malhliot, Jamieson, Sr.,

« Dickenson, « Pinet,

Et les docteusrs Robitaille et Larocquea ont abandonné hPlsle
l'tin par la maladie, Pantre pour aller visiter Un parent mala-
de-me laissant ainsi constamnient avec des novicesOui
ignorient la routine quî'i fallait suivre. Le seul avec îioï

-ui ait échappé à la maladie est le docteur Jaques ; et m'ètaint
denuis quelques jours ass;uré des services le M . Aylvvin, rn-
i'in ètusdiannt en médecine et qui assisste ce \lonsieur à 1fh-
-i,.je l'envoie faire la visite des vaisCauix pe.ilit que je sur
:es5le les hôpitautx autant que peut m-se le permettre~tia santé.
S'n5 les services importants de M. Csllingford, j'aurais eu
beaucoup le dificulté à conserver quelque ordre dans les Ié-
pitaux. Il a été employé quatre ans à la Station, et ayant
psi échapper à une forte ttaqhuse sIe la fièvrel a première an-
née, il a été depis ccsoinnueillenueit occu.si e!, nit et jour. à
p.rosrser hies places au-x malades et à teamr les comptes et ré-
gistres et à faisre les rapports. Pisîsieurs ansm es texpérnenice
ÎfnueiiCjuiiîles nnei!lcýlôiiépissiixmilitaires cilî mondue. (h'fîôîi-
Slias Gtrd) lui r.t hdonné surle r- ades et l
ser<teuirs une inifluence que je i'ai jainais rencontrée chezs

astun aure Médecin. Avant qus ait été agrégé à cet éta-
b ssement et après avOir qutué 'ur ée. ilétait emliployé
commue Surintendait de la Chamhre ue L,ectur, à ichange,
à Quiébec, et m'avait été fortenent recommandé, par les
docueurs RbiUscn et Monio, les Cold-s!ream Gsr:ds, coum>-
nia ént une personne qutii avait acquis, lar 'étude at l-
s<i'vation, beaucoup de connsiissances en médec:nc. Je ose
trouve l'orcé de parler tiu peu longueiment des bonnes quali-
tés au des services le _M. Cillirngford, cr je re I i i qe
M. Moylan paraît le déprécier dans un ais ceux enîdroits île
sona temsîsgnageltb'. 

edSur la 32e queition. Quant à l'emcomnubreinent inuîtile Iis
nouvel hôpital, je remarquerai qu' le puon h tiif îl'uuue siee
cbtis, il ui'y en a pas qui ne soient éloignées les lunes îles
autres tic roins de quariite pcl. Je no conais, ians fa
voisinage des vieux ap¡ entisasiiln terrain ci-devant cultivé
<555'olusaurait pu emplosycr à v fINà,is>'(lernotuveu h lôitutx, ex-
cepier le charp que nfu rh'Ou emiloic actuellement cerins cime-
ien et, cmme lrearque M. Moyfa, que dans son
opinion, ce terrain est trop près des hôpiaux, il i doit pas
certaine-ment s'attendre à ce que 'ri y érige d'auites hôpi-
tasux. Le seul aure espc.a uéfriché est le doais dont on à
déjà psri li, qi est de toutes lis plascs la plus mauvrise pourv
les hôpitaiux,c'îst unu terrain bareinstusr pal' îles rochears,ct il
serait im pusi ble rIP'érver les lhâti saes q~ue l'eu y cons truîirvais, as
il ust ài nore trop gru:nde dlistansu- des huôpitaînx actuîels pouir
èîre à la ponu tée des cuiisines, îles chiiu'uiens su îles Médecins.
Parsnît dea là, il su y a pfaîist'dî'autrue endÏroit dhéfrichls jusqu'a
ce quse l'on arrive à la casrnse ou réssident les militaires, lesI

lquipageas îles chaloupes; les hîommesis <le police cet las divers
Odilciers. Je ne comprends par coummenut le Chapelain Ca--
tholiqsue puisse sousl'î'ir d'éîre truop pi-ès des snuveaux hopi-
stux, loîrsqîue la s'ésidlence.de ce Monsieuir est surv une côte
assez éloignlée <les nouvauux aet des viseux hoôpitauix as. isolée
dle tute autsre bàiisises. Les noliveauix commre les vieux hI->
tuila n sons. si tu és suv susse péinsule qîui comprvend pIlsusieurs
acres; c'est là qu'est placé le cimnetière. Il a suifliss:n-
mtent de lae placse pour y csonsirsuire plusieurvs bàtisscs
sans las entuisser les unses près des autres. Le site des nou-
vaux huôpilaux a été ,-hoisi pas' le Susrin-tendIant du Busrc-a s
des Traivauix Publics aprés s'être conîsulité avec moai. Je me

luis beauucoup reposé sur son jugemient et sas connaissances
sur ce siu-et.

J'ai répondu à la seconda observation île M1. Mosylan dans
mos srmarques sur la 31e question.

(./7 continuer.) ,
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NO UVLLES D'EUROPE.

Par le B-le,.inia nrrivé le S à Boston,nous avois des notu-
telles de 15 jours pls rcntes.

La fleur à Livrpol étai t le 19 novembre au prix ssi-
vats: <elle de l'ouest de 29a à 30c ;Ilt flour sure du Ca-
nada et des Etats-Unis ait de 21c à 23e; la l di uCana-
da, le blan p>ar 70 Ils. de 7c Gd à Oc, et ha ronge de Ge ai
Sa. Le blé d'Inde se vendait 33c le çunr.e.--Par e gui
précèle,on voit que le marhe de Liverpo a cose sorvé n
lnx - mis en génerl en Angleere ily avait une baisse
danssles grais et les marcIiòs étaient peu fréquents.-La
banocui l'A nzlctsre coninaitu àese.oI)ioci'au prix élevé
(le S par 1 00-eu-rîauisnîle Trainani et Cock, (le Loti-
dres, a li hpour Uni montunt <e £350000.-Le Packel
S/tepher WlJ"iineiry, danss su traversée de New-Yorlk à Liver-
p-sol, s'est perdit suivoslesucôes d'îrla 92 pennes y'
ont per.

SIt a. i etui le buirouodla 'posta ait conchi un nr-
rangement our faire transporter les malles de Halifix à
Qubec en 4 jours, nous aurons nos josurnux ce soir ou de-
man-.

Nous empruntons à la Gazelle de elon/réal l'hlier les
items de nouvelles qui suivent, extraits du Boston 1/tias.

En A ngleterre, les affaiues conmrce'cmssles et mon/taires
omt meilleure apparenc.-Les ouviers sont eu graud nom-
bre sans emplo: ; on dit qu'ils meurent de faii.-Le par-
lemnct c'est assemb le I 18 novemribrce.

Et Itali, le comte Bresson s'est sucidé a Naples le 2
en se coupant la gorge avec iun rasoir.-Le comt-e .aorier'
anbassacleint français à 'l'uinu a voulus tuer ses deusx cîsibusîts
et se suocider.

En Espagne et au Portugal, tout était dans le mnême
état.

En Belgique les chuambr'es se sont assemblées le 9.
En Suisse. il dit s'tre livrée une grande bataille dans le

canton de Fribourg.
,.LSduc de Toscane a protest conutre I-occupaion .ieTi-

vuzao. Les [Foretiss levaient des troupes pour cet objet.
En Irlande, les meurtres se ntishiplienît..
En Allemagne, le fiuneius musicien Jolui endelssîon

Barthludv est mont le 4.

RE MARQUES SUR LES ELECTIONS.
D'puis notre dernre euille, les nuires électorales

ont commencet .aisorerdut'li cdomaine les n unuges. El l<:s

ont pris un caret aère plus positif et plus tvaica. e/-
i-éralencnt parint, l'opinionPubliue continse t se

pronocer es-s 1Iviur du pari Ri foriste qui, d'aprs
toutes les apparences.ieudra aisurlement iuegran-
de majorit/. Vu pour 'laspect génér:'. Ava-nt d'an
venir à dIes pnrticulaités. nus cr'o ns dev'oir r/-éer

r¡u les cndida:s -du mme parti n<fouvent us e fas-i-

re de r'ivaltés; ils doivent 'un os 'autre se retirer.
lors' s trouvenL deux pourl le -tmie comté. Es
ecaet, s'ils peisistent, ils suc peuvent ps dire quire ce soit

le patrîotisme qui les animise s; c'est un pur amrur pro-
pre, souvent un désir de satisfaire lsur' v-aité et pr's-
que toujours le "ontenteiment île voir leai nom suivi de
tross leures mijusciles, qui portentt aii les mensires
d'unî m-inc ¡msprti a se laire siaux. Nous espérons

qs'aupr'ochimes élections, les Candidats ie donne-
ront pas au pays un pueil spctacle ; ils sacrilieronct

leur aimour iprpre ; ils sacrieront leurir ntéràt au eu.
seuls, ils sacnrifieront en:in ce contentement souvent si
naturel, et n'auront at- vue que le bien de la Patrie. Le
Pays est, nous Pavons déjà dit, dans un mitment le
cr;ise s 'st un moment exceptionnel ;un momencit o
lis jalousies doivent cesser, et ou tous lso hommes pu-

blics,cux surtout glui s'adressent le plus soueiit a leus
compatriotes doivent oublier le passé, oublier leurs ii-
unitiés personnelles, et dounsua la main et prêter se
cours à quiconque, f/ut-il leour nnemi personnel, qui
néitc les sufirages de ses compatriotes,et se présente
à eux sans arrièr pensée.

A Caspé, M. Christie se présente encore et sera
oppos par un conservaunr dln côté et par un refor-
niste de 'autr'e i voda, dit un journa , ce que l'on ga-
gne à nager entre deux caux.

A Q/~ibecus MM. Aylvin et Chabot seront opposé,
dit-oi, par s, 'M. Rylnd et. )ui>ord (?), mais sont cet--
tais :e leur1 lcion et dl'obtnir une grande ajorisé.
ji> cor'espondat u Jourud de Qudbc lui écrIt qîu'unîî
des chefs des ultra-tories de Québec a été eu conni-
cation ces ours dernier aveu les L. P. S. - sociité-
le Montréal pour oblt eni l plan d 'orgalnisstion
qui a servi an 1&14 à foire à Montréal des Elec-
tuons coups de Bittons. Nous ie savons si tel est le
cas, toutafs d'spriès le ïollllÀd cQuébcc, son Cor-

respondant est d'ordiue bien imfomn. D'ileu's
nous ainsosis a croire que s'il eurin aeté amsi, les citoyens
de Quélbec et général c rio e sorte,par leur bon vou-
loir et lenu' coniduitepaisible comme d'rmairîe ne
pas donner à leur ville la triste célébrité qie possède
la Cs pit ale.-Quanlt M. LRy land, dans tui réco t n -
mro du Canadie, il essaie de prouver que,parce qua
Mg'. Plessis écrivaitintrefois une lettre d'pprobation
de la conduite politique rIe M. Rylaud an Casnad acst
une approbation de la sienne propre ; si ce n'est pas
absolument cela, c'est quelque chose déquivalant.
De pluis M. Ryland se recommande aux électeurs de
Québec,ct puis il leur dit que les Prêtres Cutholiques à

Qusébe so lelnt rlechons et qu'ils irm:alllni contre
luii Ies lattres particulirs que nous recevons de Qué-
bec nous upprennent quela so e personne I Qu'bec qui
ait entendis patrler de pareille c:hose, c'est M. Ryland !
Peirsonne n utre 1n pos eit t ne croynit semblable Chu-
se ;"s pasmm les M. u iClergé que M. R vlind ao-
cuse. Et c colsiesu pense par tout eula s'sttirer la
condance des Elacteurs 1Il pese que c'est en c is un
nt un corps aussi respectable qu'il va obtenir le mnani-
det des Electeurs de Qusbec ? Ils se tromup ubrt.

A égamstic, M. Daly doit avoir pou oppo sAt
LAyfield qui se déclare ouvertement contre le Mi-

istùre encore aiu pouvoir, et dit sans crainie qu'il
lerA tout en lui pour le r'everser. Nos echasnges le
Québec paraissent Croire qusie M. Daly aura fort à fai-
rcet.que M. Lavields a de bonnes chases de réussir
mlgré toutes les smenées de M. Euiggène Doucet it
faiveur dle IM. Daly. Le Journald(le Qh(,eûec,qui cite ce
desserm fit, en donne la rison: il nois montre le frère
ic M. Eugène Doucet faisant !ire I. Daly, I' et srcc.
vaut ensuite une place lucr'ativep Qube our le ra-
compenser de ce servic. M. EuMène Doucet aime-
rait selon les appareicesC i goilr sa' aux 1îvelurs', et il
irait ainsi se joisindre à ce qui Out dsrt lsurs comn-

-triotes.
Quant N Montmorency, il parait que M. Rhéaume va

abanoldonnrer la pairie, et que ce serolnt MNI , Cauchon
et W.IL. Lemiolu qui nuront à lutter. La lmte, nous
crovons, n'est pas fut S redoer por M. Caucho;
caril a pour lui sa conduite paerlemstair et ses servi-
ces antérieurs n pys qui parlnt ein sa favour. D'ail-
leus le Comté sit à quoi s'e ntenir à ce sujet. Les
amis de M. Lemomsse, qui ie sont autres que ceu\ du
inisistèse, ont cependant fait entendre Ï1 celui-ci que
Pélection de M. W. IL. Lemine dlpeud du choi de
Ofcier'-Rapportul. Eh bien ! qui l'îsurait cui ? ce-

tu atiquel on adesse le Writ pour e ts n de Mont-
norencys n'est autre que M. Louis Leinoinie. c f-ère
m me de colut qui se presente comme canidat. eLous
pens ons bien que Pon pouvait choisir le ses proprs
créatures pour Odeie-Laportcnt ; nmis pour favori-
sei P'Election d'uns candidat, choisisr le propre frère du
ce candidat, un fère qui demeure sous le même toit et
vit des mcimes produiis que son frère, c'est pousser
vraiment les choses u tpeu loin :(C'est tenter' uniL huomsi-
Isse, c'est esssvesr de le corrompre. Espérons as-
moins que K. L.ouis Lensîsssue s Sssra fsire son devoir,
et que dans M. W. I. L mine et l. Cauion il ne
verra quedeux hommsses égaux qu'il doit traiter de il
même manière, et avec Ìfi mòémie justice.

A la vile es Trois-Rivières, nous vons trois cnr-
didats sur les rangts . . . sn. . ol.u et 1>. I. Dc-
inoulin ; A. ger yparaît puUs. On dit que Ml.Judh
a de bnsInses caIsnces de suces.

A St. Mauric, il n y a que M. Désasmnier gni sc
présente: le comte ssurait fraieis un meilleir chilox.

A Berthier, PErho des Camgnes nous apprend
que M. D. M. Armstrog sera rel'i. Nousl ne pouvons
que joindre notre voix à cell de <atre omfrère dans
ses judicieuses remairques et dans ses loies dle la coin-
duite politique de ce Monnieu'. Ofiicier Rapporteur
est M. A. D. Bondy.

A Mlont réal, N i. Molmes et Lafntaine seront
uscr ils <Ont la mjn eté et a randra m ioris des

-oix. lis auront probablement le 'Ppos ion, mais
ce ne devra pas servir leur fasjs'a îCipdîe leur lect ion.
iPOlicier lrRpprteur est, dit-ai, un I. Mc.Plherson,
)irnt de M. lev.

A Terrebonneî, NI. Lafontaine se prf-sente et sera op-
posé, dit-on.,purs' M. S3cott, avocat d(e Ilutrali. M.

1,. sîcons. cousne nous le pensions bîin,ie se présente
pas, et il oppise encore moins 31. Laflontaitie ; il est
Offilci s'Rupporteur.

lPour'le colsit( de Montréal. Il y n M. Jobi liqui est
certais de sa r lection. MâI. Ilycs s-s / y'présente pas,
comme on le faisait entendre.

N s>comt de Rouville, nous voyons toujours M. I-
bert sur les rangs ; quelques pes-onnes y mieneui aussi
.M Davignonet disent qu'il veut se lbaisc iredeprub--
rance ù M. Hulberi, pour hi raison qu'on nie doit pa.s
choisir un reprsesntt hsor's du conii. Nos sn sais-
rions niouter foi à cette ruimeu. dabord parce que M.

vigon ne voudrait pas fiise de lopposition à propos
de rien.t ensuite îpacequ' parait que ce Monsicur se
prolpose de quiettr lui-mêmc bientôt le coIltIî et le se
inettre aussi dans la même positioi queA M. LHubert.

A. Beaiuharnis, outre les trois anssdidilas que nous siom-
ions vendredi lesniersil parit q'il va s'en prsentrI u

troisisne qui seal ou le Col. Brown, o le < c''ol. Seriver, ou
*M. Nourval. ÏM. Colvile se rAeire le la vie publiqfle ; la Ga-
zr/le de .ilon/réal penIse q(Iue la conduite pariemen tai're de
.I. Colhile a donu à ses cons> itieisI tout' la sati',hetion
possible ; c'est de quoi il est permis du mloils dle douter.

Four Sherbrooke, on parle toujours du col. Gigy ; mais
on dlt aussi que le col. Mooi'e se irésente et que ses cIan-
ces (-le sscéS sot 1asssbleisî's faionses.

A O tl M.t isll ,ie r i plus >se rsentr comme
candidat ; M. mliieks qui est de retour 'd lurope s'y est
tranqsot, ct iarait asscez sûr de se (l idr i e,

Bien des persons disaient que samedi devaiant paraître
la- iiationttc M/l. i\cD)onald, Ur'nea,'l ar'oe,tc.;
nia il n'cin a r'iens été ; il n y' avait ps' suie seule dle cas
nionlsinationss. Pliui'r dle s'en demnsder de sute Ia r'ms-
son, quii inso fut pa<s didIicile a trsouver'. (uCa Cn n visnt sus'--
sitot à lu. conuclusion que-l uuistar' seo voli as so f'aire
dc nouveau5x. adverairesi~ 1-ai' ces nomisîationîs îtui, dis-n
i-e doivent para'ît ra que pluis tard'î et lor.gqie la inistera se
cr'oirsa s'r dle certumss comstès:., Néa ismomis pours notr'e partî,
snotss cr'oyon-s qu e les constés où cas snoina t ion5<us'dvont fisi-
r'e scensation, sav'ent sdeja a quo-i .s'en tei<ur, ct nus' sommises
cert ainss quei ce se sarm. pas ce no<u vel acte qui las étonuniera
baanîcoupq. Ils onît déja eni tros nsnnées psours juger s'ils
doivent gardaer aus pouivoir' la Tiiisstèra dis jouir ; ce nouvel
asuta n'étun5t qui'uine conséquenaice dli rste, un ace qmî i-s
fer. que itur'er par'l'aaitsment ensi a dc ceit d5<es troi5 s i'e,
cède-stes anneeiè s, ciet ate nuo iit <spesndr se pe rsonn ue, et
néècessarement:nc sumt inflocr beauîcosup sus les clh<ixque
fer'n t bien tôt las casm<tes. Qiue le MIus tór' c c craignse Pus
<îu 'il fasse pubtier' ses nomsîi nautiosns et cla sans trses-s-Id.
C'est peust-élre la seusI momenast qui lsn r'este pour cet obmj
qu'il an profita, et qus'en sisanit do sois p;tr'onage il se gar 'a
bien de montrer de Eh ési tation. Quand o- f'ait tanut 0îîa
aecseurer u pouîvoir' avec unie m.ijorité factice, at cal >e
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évîiemment contre la voIontitó du peuple. 'on ne doit plus
rougîr de ses ates. Lta honte levait vcnir (lés le coilimcnt-

coimt, ent (le la r'éstitaIlce'ux vrux du peupe; si l'on li'a pas
cii liitelt , si. l'on un'a pst trenmblé, qu'on tue oigisso pas el

quio 'i et cle pas de tenminer toSn îuvre. Qu'on ioui-

re uit sebtitu île nnrge d mians sn ldernieracte, suis s'oyi-

en >er si parl i on tet le seeu uà sa honte et à sa conduite

étii lieimient iipopu iire. Ca' il u'est pls temps ; ln aiti-

ra beau lire,la sentence est portée. Les nctes passés cat
du domaine de lhistoire, et si par ces actes on a satli sa
propre honte, c'eut est fait,l ut'estpIuts temps ; la Ipostérit
fera sinli devoir. E nIIcii'aura qu'i rendre jut sti ce, et par la

inème à manquer le fr'onit id'houimies scimblables, des stig-
mlates ii çtbles îe la honte. Ainsi gq'on 'hésitc lu,

qu'on ne craigne Plus ; qlu prolh dîes inuistais, quton
mcette le sceati à so":ait u2uIvr ; car il peut bien se taire qulle

les tôles tue vant bientôt plus être les iméites.

Le rédct eur le '. îonî propos du lMainifeste le Mgr.
Phielan et des remarques de la Plinerve et les jlléilanges à
ce sujet, uîîîs parle de certains prtres, mêmo à Mocui,

qiti oUt pruioieu à I tchtaire des discours presque exCltusi-
Veielent pohltiques." Pour notre part, nous nî'ovons pnsen-

core entcdu de sembables discons, et surtouti dermere--'
ment. Dans ouis les cas, il serait (;t) idésirer que1 P'eu

lût.acIlesliaisonist il y t entre le Manifetei de PE1órjc et
ces prétendus discu5rs; bien plus, qute 'on sut ce qu(e leu
ci-devant président dui conseil a à lAire dans c OManifeste.
A moins de et'ia. on n saurait comprendre cecqu'eitend
dire uotre excellent confrère de Pl' u'e.

Les journaux de Qiébec nus appren tqne itu' Des,
chutamiault, il vient îi y voir (le 5) une assemb Iiéectrés

nombreuse( les citoyens les phis rospectab!es de 'endrioiit,
à e tl'e t île ré poundre fà'i Plvi tat ion idiu Coiité Conustitution -

nel de la téfume et du progrès de foImer un colnut de

paroisce, tc. L'assellblée sous la présidenc cdut imire,
conunençti ar la iiAtiU dasOfciers suiants, savoir:'

Le capitaine 1. enuit, Président. i

b". G. igé, Vic'e prileunt.

N. Gauthuier, N. P., Secrétaire.
A prs Iuoi, les ineCsieurs suivants ont été noimi lés
niibres rlii it îe la dite paroisse de Descluinbautt,

dont onze d'outre eux torm'erontunoiiirtutujum:
Le lieut. col. A. Clis. la'uchereaui. 'le tuni' ". G. ec-
ise, te imajor F. X. Deis!e, l caipitnine A. Cls. le La-

lcevrotiére, le capitaine Frs. G. elile. le uaitaine J. E.
Delby, le ctpitine L. Rayionid, le e'gpittame . Alarcotte.

licuit. 1. R. Deiv, liut. I. Arnd i et. M). Z. Gauitiieir
liule.urs. Ham'cimii. lient. cAt, . (7.Belisle, Pense;nc Ait.

Unfrene. Pnseige J.Belleaul. P. Gathier,b'. Mrcà t.
os. Nri, .JoS. Sauivtgetaui, Aug. Milie, Vic. Ganipy, S.
\a'd.JoNs. de Lethe'ronire. J. L. Pei. Jos. l îPaule.

Jean Faeau, Jas. \'errete, F. Cuuteu, J. Dussault. Oue.
Gambîîier, ci J. Julien.

A la Rivière Orelle, il y a et la mîêlmo cdémonstration
qu'à Dieschaal. r aissemb e puldiqute a eso lient le 6

sus la pr'siee de P. Caronu, écr. Ou 1procéda ilmbord
t'i enistation du colseil I 'rudstin électorale de la

tatr'ie"m l's nominations souante:
Pierre 'Tomas Cui-grin, icr., pie' t ;

CIales Hiilair'e Tot, é'r., Vie-prósedent;
Louus Tms ( hapis, é'r'., Tresoner ;
Pierre Gecréa ér.. Sc ire.

A prèst¡uoi les lessitts uivts tuutrent nuiméins mem.
bres du coité de partiSse raconuiiauid tpar le comité de la
retortue t.

Jsa Phit Blouchar, t'e1yr. M . George Dauteuil, An-
d ré hlriiué, Jeseph Ga'non, l.is Datetuil, Clémentt i-

''il, J. M. Pe'ltiir ircvl hLéesque Cls. Roritin lié-
mi Sinu Jos. lig t, J. BtJ .% iZMhard, Pascal S.-Pie'rrc.

Jos. Dioi', IsIac C'aron. Jeni Vaillnouirit. Jean uille
Rémi Daulbur, Vinceit u Cchr et MarcIlle iAub.

NÊCIOLOG[l.
Nous avons la douleur d inoncer quune ettr'ee inons

nyons reçue smedi, nous apprend la iie utvellele la
mort suhil de .JIusepht ia e, arîhiprtre et 'uré depuis
un bo unombre d- Iec 'le a paoiss île Su. leuri e

Lutnuzoi. Ce véénra!e monsieur taprès mvirpiu préch (jour'
dle la Cionception) l suri ate Ju jour, a été se placr ai
chur, où il est toib eii dthilauce t aoii n été enuev et
est mrit q uelus mtants auprès. Il muit ugé d ti2 ans.
Il avait été ordnnté pr'tre le Y avril i312, et appartemiut

ttx souiét's <Pdune miesse et le la enisse ec'clsiausin de
St. iclel, sinîsi tqu'à luicongrégation du s minaire de Quu-

bme. O lAit les Plus gentis luoges île sa mnière de con-
dluire sa parois<e. Ne voulanit jaitiA iire d'éc'It, il se

conutetait ldopére le bien hats le silence sans ehuerc'hîer tu-
cîtun r'écopeinhudse sur la erre pour son zèle. C'était ui ii
mot îunt vrai prélue, un prètre :eltutn le umu le Dicu.

No.uspublions auur'îhui su' la reiure mpage fà
Peclutsion d'aur'es mutites un taletu tout-i-fit inté-

rossant sur les cnmaux le la province. Nous eu i)somes
redevailes à un de nos mius qui nous en a tnusnus une
copie anglai:0 et à qui nus o rons pur cela ns sincemes
retmereimntts. Nos ec'onrs, qui sittr'ssent tu ait-
ramtios hmns le pays, voudront ile consacrer à lexnmiler

un istant de leurs loisirs.

0 !Nos lectuts venuit nar les annonces queVendrhi
prochaiU M. le JIige M diàelet donne ài 'stitut CMMna-

din utle lecture " ur la position le la femm en Canda,
ou. e sujet est digue d'titention. .Nus sommes cer-

tuis (les citoyensd e \ont réal ne imnanrquromtt pce
soir ldu se trou'v cenIomiuibre dans la s:ile le Institut,
i'aboni pour énigner à cette lrissntie suoiét combient
le l lI upprécie ses elorts, ucustihte.uu re hneur ait
lect.ueur qui iCcitt lin se préter ce genre i 'istruction,
et ensuite pour eitenire la lecture elle-méme qui sera sains
doute iqueluie chose de bon.

Q:Nouts avans la satistbncion d'annonc'r ujouirthi à
nos lecten que M iThiéoplii le t i;llmcl .omiîence ses t ra-
vaux dmes pI titaIe. La. rqutation , ue MeMnsien s'est
justCeImU cqts-e i Quoébec, it enigmIger les cit euts d

Iit'éalen particulier à nl ui ii'ire pas regreutter son b
snce de la vieiile n imtle. Nous sommus cetins que

nus concitoyns sont tropa ti des boeux artus pour ne pr-
filer pas de cette Iotune foru'tunite ; ils iront nocuIs summlluesstîrs visiter l'attchier' île iI. [laute et alué u'iu uuîui'

surs éér VM de . amiel, e aprus avoir at mirè
'euv'e de soit pinceau, ils nu lmanqueront pas s-uts doute

d'inscrire leturs nots sur son régitre !--Vir Punnonce.

UtrEnjetait un coup d'Sil auxcolontnes d'annonces, oit
veura qu'il y a un bazar aimoncé. C'est unu bazar pour les
pauvres ; tout l Imonde doit donner. L'hiver ne retaîrde
peut-- ro le se clare entiremnacuit que pr nus idmonnr
la 'ilite dO veir nu secours de Pindigent et lui éptrgneri

bin îles peies et ldes souffrances, Qui d'ontre nous done
refuscrait. de contribuer à si bonne oeuvro?-Voir Pan-
nolce,

.FAITS DIVER~S
L . saso-Aujur'hui, clécemreic, nous n'aivois

as encore un seul pouce de neige à Mortréal ; jusqu'à
hiér, le temps a été doux. couvert et pluvieux ; CIe tous cu-
tés, ou m liîannonec qu Ics cliemins sonit dans un état if-
f-eux. Cet état des routes est cause que nos marchés sont
peu lournis,que lon paic les denrées un prix trés-élevê;cn-
fD q ue le commere est dins une quasi complte stagnation.
Atjourd'hui, il lait frais, il vente, et le ciel est couvert il
pourrait bien se fhiire qiue''ous eussions d.e la neige avent

24 heures.

LES ai %nis.-A x a br, il re.ste encrre environ 350 ma-
lades ; dans la journée du 9, il en est mort 4.

2oeriNxTIoNS.--La GAzet/e du Canada de samedi contient
entre autres les nominations s :ivantes

luge de la cour dt district de Cobone: Geo. R.HIdl écr.
Inspecteur du Revenu dans et pour le district de Québec:

Janmes Macplerson Lemtoime, écr'.
Député gardien des Glissoirs sur la riviére Ottawa: John

McDonall, écr. de Bytown.
Collecteur sur le caInalWelland John Synington Clark,

ecr.
tIl LA iEsOcOi Oiroon LA LtiArfnl.-l est donné avis

dains la dernière Gzclle Officielle qu'on s'adressera à la lé-
gisiure pour les iIoIjlts suivants:

1 1 . Pour obten u'lei toit de bâtW in pont-levis sur la n-
vière Richelieu polir faciliter la jonction du - chemin à rails
de \lu t réal et dc la ligo p al vec le " cheminà

raîils oe '[e inoil t-i i rYt d du Pi..L*ii iC liti.'
2 .Pour obieni un aete auo'risant le Bureau les travaux

publics-à terminer le Havre de Cobourg, ou donnant le pou-
voir de ce utire à la compagnie du Havre de Cobourg.

3 0 . Pour dceader le rappele Pate incorporant la pro-
tession mé aIe. et à la place un acte étabtissant un bureau
d'examîi:teurs à Québec et tn autre à Montreal.

i. . Pour Obtenir tIne clarte pour aire un ici<i ce bois
depuis le vllage de Huntingidon Lowe's Pint, Lac •

Françoi.
5 c our obtenir ui acte autori-int la construction dtue

'lussé à travers la rivière Richlhieu, à Pend roit appelé
la etilt" nudessuts dt village dît eanton( hl ml.

G . Pout obtei uirne charte pourla compagie du
gaz (le la cité dle mIgston.'

7z . Pour obtenir une charte pour bâtir un Havre au p ort
dI BrWell,s'il n'est pas lait d'a ppropriatiol à ce sujet.

8 . Poir obtenir tut acto d'eorporation pour la "con-

parnie des mlies de cuivre du Sault Ste. Maic.
9 .Fur obtenir un acte d iicorporaton pouir la corn-

pagie des minies e loot hiver.''

ç iov l'Or f:flE Pi.Es sànreccs.--Une lettre particuii-

rO le Québec ct date le jeudi, lendeain de laConception,
2cent cnt les ligie-s 5siivan'tes : A la suite du salut ionl ciich
d de la Catlidrilo (hier) il devait y en avoir un autre non
4 noins solennel avec muîsiqulîe instriieita! e::eutée par

Sles éléves. dans la chapelle du séminire. Mais attuio-

1 ment ou le clié arrivait à la porte,con vit tot le peuple

se précipiter hors îe la: chapelle. e] criantt que le pli-
cliet' çiît Eît et, une yliotre pourrie sanis doute.

s etuait rommpue vrs la pi'e la plus rapIproche dicu iiur

tuais par honheur la terre î'était qu'à un pied, et le plan-
cher n' a pu céder i'avantge. La panique cpendant

éntit donnée ; eltI tout ! iionîde de se per ;sebowse'-
Ii'r, se risse r, s précipliter vrs la portd de Ia ellipele.

Il n'y a pas eu pue je siche di'accidnt gmve.. Si p
milieur' unlit ruItre uIs lt avait tm:tî , les onsé-

a quences numient po él l'e si-,sc car en e t endroit se
I trouive unc enve de p (le t1renlte pieds de hautenr ! C'est

C cl'ayant d'y pcnser."
onn riSToN.--L" LS niovembitefrmicr dimanlie de

'A vent, Màgr. de Sidyime a onluronné préirc (à Quiéiec) .'î I
P. . Lahaie. muaititeatiatt vicaire à St. Roch idi' Qnébec o'ù

il remplace ,I. H. Potvin, nommé vicaire à Ste. harie sde
la flea îce.-Comm iuniqul .

rtrS A qu:nEc.--On nons écrit tcQuéhoc que de-
puis le 10 au matin jusqu'u on.e nu soir il a pli] presque
'onsimntriciit. La neige fondait considérablement, et le
leuve était libre coue n cuété.

Evi:Qu niE Nsv yonk.-Le Freemah's Jaurnaldu J
contient tune latre adresseé à ' liter r Mgr. de New York.

Le sat t ? .bt a ér iCette lWngne épitre à pipos d'une
ouvrage qui vient die paraitre à Newr \'c'k, miiitilé K:rwan

leeis to Biho Hughies. nous essairons le 'lonnîîer tuc
traduction de cette leure dans notre prochainI'e tuille.

On annonce 'apparition d'Un inotuven ijolirnal réformiste,
le liVeîstcrnît Senf1ne/, à Chathai, et deux autr'es le inmoti
politique devant paraîtr'e à Co'boug. Jlinerve.

ÇA 1r onu:T.-Des nouvelles satilaisates ont été apportées
de îadgasar: le fils umque de ll rene s'est déclaré cn fa-

Veur des cihtieis, t il a déji donn des preuves (le la sin-
c érité de sa profeon de foi en couviat de sa protectioti
vingt-six chrtiens qli avaient été oùdugis cotme victmies

par le gouvernementt e sa mre. C. 1. du Caadien.

rir.--On nous écrit du Cap HytUien le 14 novembre
Nous avons reçu dais la journée du 10 un courrier expé-

dié par le gouvernement pou' anuetnoner que la comr'ee de
gutrre haitienne, La CnEsfilulion, avait sumé dais la rade

de Port att Prince le dimanche pr'cédent, à une heure de P,
prés nid.i Toute Pcquipage a péri à exception de 10 hom-
ics. La Constitution était naguère la g (rc ffutilus,

les Etats-Uis, viend au gourvernemlnutitien. On éva -
lue la perte-$50,000. Cettecidetest d'autatplsregret-
table qute nouîs avonts déjà perdut dle mîimoi unce Qutro goiilete
dle guiet're, Lat Prsde.

vaissEa.tu no LIoxE n3'tlUiT ran' LES roeunats.--Lcs
clhanlt ieris de Bobarliy ofl'renit en ce mioitenîtt le cionrciux spec~-
trcIe d'unt Vaisseau -dc ligne neufil, le .Iiaîmi, détruit, notn point

pîarî le l'eui de IPentncemi, teis liair utne armiée inivisibÌ1e dle toitr-
tis llntchtes quti ont raîngé inîtéricuerememî touts ses bois, de

miatniére à le fnuire crouiler sur luîîimèîme. Le conistruceteuîr
arn chef',i\l. Tur'ner' a adressé aux lords îde l'amiîi'ame angittise
tit ex 10ÔIo î îluie île ce fit , dillhici lemenît tcroya bIc pour' cuix

qui n'ontipos vt dle louis pîroprles veux les ravages quie fait la
(ourmoi ½nichet dans les país inter'tropicatux.

DnAMA TIaUEs iNCIDCi>TS DE L'INrCtsNr Du Prii x.-- INSTIT'U'T CANADIEN
U n pasea ger, é ch ap pé aux désastres d e ce steam er, qIuti a pris •-O N O A B E . M N D L E o n u n L -

feu le 21 uli tmois dernier stir le lnc Micliga, a donné les bONORABLE C. MOElET donnera iuTe LeCti-

détails suivants str ce siistre. 1l y avait à bord 300 pener-P-blicte, dans la Salle l'INSTITUT CANA-
tues. dont 45 seîulemîen cont été satuvées. Lorsque les ial- DIEN, VENDREDI, le 17 Décembre, à HUIT heures,
heutreix passage-s se virent pris entre deis ahimes, la scène ,P. MI. Le sutjet sera: Str la position de la femme on Ca-
q'il's ofrirut était, tt à la fois, imposante et alîrouse quiel. nada, Pinueec qut'elle doit exercer suir la famille, dans la

quîets-tis ce soutteatlnt avec r'signtion à leur destin se mi- sotiété et à P'étranger, sa destinée est liée à celle du pays.

reut en prières et nttendirent tranqum'tiillcment la mort, tandis Mboyenis le rendre la fenume ce qu'il importe qu'elle soit,

ttue d'aurles pouissaient des cris alr'eux et allaient eux-mmes Ce .otu étant Panniversaui'e de la fondation de l'institiut Ca-

au-devant du trépas et se p'cripitanttans nIuammes. Au nadicuu, le Rapport Annuel de cette Société sera lut irnmé-

for et à mesure que celles-ci s'a vaniliçaient, les voix s'éteignaient diatement aprs la. Lecture.
mne, à utine, et tuxt cxris le désespoi- suiccédat un proftond Par ordre
silence. on grad nabiuro de passagers s'étaient r 'fugiés V. P. DORTON,

sur les mats, leurs traits empreint de terreutr étaient écelai- Secrétaire Archivistc,
u'és par les llammes quii les faisaient rasseimbhler a des fan-. I. C.

ctómes ; le feu lesicagnait peu à pouetils totmbircent l'un après Montr'nl, 14 decembreI 187.
autre jsru'a derntlier. Uutn d'eutx 'était attaché à une

vergue, cc fût le dernier qui survîécti, et quand ' lovergne
tomba sur le pont, il toba avec elle. Un cifant qi s'était
jeté à l'cati avec une échelle (loit il s'était fait ui radeaô a it
été trouve maort de froid sur cette planche de salut. i J

o1,DLE rE LETTR.-On,se plaint et bien à tort le la dif-
ficlté d'écrire une lettre. Rien le plus simple cependant
que d'expliquer aitsi ce dont on a besoin. Nous n'en voit-
lons pour preuve que cette lettre d'un avoué textuellement
copiié

J'ai reçu la v'l)'e ; envoyez-moi de l'argent."

CORRESPONDAI NO ES.
RECU DE:

M. S. S. A. de Q., lettre; ierci des informations. Une
pareille bévue ou méprise est par bonheur peu fréquente.
C'est toujours ecla, mieux que rien. Pour la jîurnée po-
étique, nous y souscrivons. Amrici Vespnee 'est-il pltus
prése.t à votre mémoire, qne vous n'en parlzi plus'

M. Doredo. Québec, lettre ; tout est fait; réponse bien-
tûî par écrit ; nous n'entecndons rien à cette aliure té!ègra-
plique ; quant à vos rapides ptrogèrós, liersonne n'en saumit

douter.

1M. J. A. P. Montréal, lettre ; réponse.
lad. Contribution, jlottréal, billet; la chose était déjà

prescrite et lipte.
M. L. F. Québec, lettre. Nous vous sommes bion obli-

gé pour le tout ;vus suggestions sont excellentes, nous
y pesons ; nous ferons certaineenut gelque chose. Celui

qui est si avide donne-t-il encore quelques signes de vic?
Nous vous dorncrons une autre réponse bientôt.

M. P. B., lettre ; nouts y voyons aujourd'hui ; c'est très
iiéral de votre port enous ie manquerons pas d'en profi-
ter.

M.•* •Uns ferait grand plaisir un nous éciivent aui
sujet cii question.

M. Delisle, prètre de la Petite Rivière, écrit à ui le nos
ais par rapport aux quelques lignes que nous lui atlressà-

ines il y a quelques semaines. D'après cette lettre. il ap-
peut que M. Delisle s'était entendu avec le nauître de Poste
de la haie St. Paul, et que celui-ci levait nous renvoveï' le
1er nounéro seuiement ; et s'il éltit rop tre'd, il denitt liouis

infl'omer .queA M. Dlisle sousecrirait Pour le sieste. Ni
Pune ni Pantre de ces deux choses n'a rependnnit été 1iite.
Nénnimins nous sommes en aise de voir M. Delisle se
discuiper ainsict de tPouvoir annoncer qu'ih ni'y avait dîe s:
part aucune iltenionî ua igne. Cette stiisfi eton est d'au-
tatît plus mande que tous vOyons ait où a eu lieu la né-
gligene.~ Nos la signalons au pVublic.aui qu'il putise jger

It ;ti-mme si le service des poses dans les eampanes est
sur in pied e'able, et si l'on a droit de se plainudr'e plus
d'une fois.

BULLETUN COMMERCIAL
Exrporlon tde <Qiébcc rcliiiencit ià quelques ar'icles sec/e-

ment, en 1S47.

B3ourt. 341103 !bs ; heur, 371054 .quarts; pois 29191
mrinols ; blé. 66034 linots.

En IS46.
Borre. SS632 ls ; euir, 287090 qarIts ipis, G20S3

minot s;i!é, 54375 mir.ots.
A Hyisi il y a amenilttin cette année dans l'expmrmtion

du beurre, de latieur et Ilu blé, et diminution dans les pois.
A Québec, 73 vaisseaux de oute sortes omît été chs-

trtts à Quiébc ; le nombre de tonucaux réuni de tous ces
vaisseaux est le 35620.

Pori d(e Qu,ébec.
Vaissauiix. Tonnenti-.

.121,1.'458971.
1S45. 1-.75 559712.
1Si. 34.139 57320q.

184t7. 117O 4.741545.

D'après tui tat détaillé pour les quatre dernières aunees.,
il tppert que les exportutions de bois ont été cette anntée
<Penivirotn un ciiquim de miliioins que de cotitue, et par

conetsquent que ce qui reste de bois à Qîébec propre au
coiierce est plus considrable que les au'es anées, d'un
quiat envuir'on.

q .B.uces d tis sont pris et abrégés du Mornig Chro-
nicle de Québec.

AFFAIlES DE 3ANQUEI OUTLS.

Thoias Kcerns. négociant de Montréal, lère. assemtîblée
des rcî'éliers le 24 courant..

ï.sOussigliés donnent avis qu'lis demanderont à la Cour
le vee 1îouir alnb ires le banqueroutes Coifiriation do leur
certifient de dlcharge les jours suivants:

jeî oh c litosh, le 7 jvier ; Edinuindl lath, do;Ati-
drwp. ,lollandd o; Alfred Philips, do; Peter S. Mur-

pr .. , île Johnti A. Sliarmani, do ; Robert Thompson, do;
Robe' liek, do

DECES

En eette ville, le 7 l courant, très regrettéc d'un grand
cerlcîlde parens et d'amis, Danie Marguerit Roussenu,
veuve de feu Jeant Baptiste Chevalier De Lorimier, Ecuiyer,

îgée d'euvirni 62 ans.
Aix Trois-Riv'ière, vendredi, le 10 du couranît, Daie

Marie Jose>hte Taltusier dite Lessalle, veuve de feu M. Jo-

seph Boutlanget, et mère de Boulanget, Ecuyer, de cette ville.
A St. Roch, le 7 du courdait. Sieur Ignnce Charpentier

âgé de 41 ans.

PEINTRE D'HISTOIRE ET DE PORTRAITS.

L'IIONNEUR d'maaroncer aux citoyens de iMlointréaf
et an pubic en genén,qu'd a établiesîn ATELIER1

dans la tmtaison lde M. BoULAnc'rT, Rite Nore-Dane.

Les E'ruess de PEINTUa seront visibles tous les jours
depuis 9 fiIunEs A. .alM. jusqu' 4 Hecuncs P. M.

Montrèal, 14 décembre 18S7.

AU SECOURS DES PAUVRES DE CETTE VILLE.

ui E BA-AR aurîa lieu MARDI, le 21 lu courant et
lesJour suivants, dans la Griande Salle de l'Hôtel Da

ley, que le propriétaire a eu la générosité de prêter poui-
l'occasion.

Dos n m-.sures Ont été prises pour rendre ce Éazar ausîi
attrayant que possible par laquantité et la qutatité des effets

qui seIront exposscen vete.
On invite les personnes qui auraict fire les présents

de Nol ou du preiier'our de l'an de vemr visiter le Bazar
où ils trouveront unl choix d'objets convenables à des prix
i.o lérés.

U Bande msicale aussistera à l'exposition.
La salle sera ouverte chaque. jour à 10 heures A. M.
Une table de rat'dîhissement fournie et oi y doinera le

lunch et la soupe a.Ux personies qui le désir'erot.
Les ouvrazes et objets destinés pour ie Ba',air doivent étre

envoyés à l'adresse de \Mladame J. U. ] 3EsavnDty, rite St.
Hubert oti à Demoiselle JosiUNE DuvnNAi, rtue St.
Vincent.

Montréal, 14 décembre 147.

ïP 0 G1%ENDRON0IL1,
IMPRIMEUR,

No. 4, RUE ST. VTNCENT, ONTREAL.

FFR ses ptus siréces retirciments'à ses amis et au. pubtic
plor1 I'ucouirgemetllil qL ut 'il i n artP , depuis queLCi I ouvert son

a i rlier 'ety , et preila libent é et. sîioicter de nou-

e au ltur dat;Cu:t'ý e ou'I de mrit e rpar.lei s n qu'il ci-
porter idtes't'tCilOi( ' Oui Vt' S (lilui s (loti t ciii,é

On exécuute à etle re tout s soi-rtes miipressiois telle que
Livttcs, lX^u'urETs
CATrALoE.îs, tuTrEs n'EYTERREN? ENT,

CArEs ni'ADESE, CIcULArEs,
CriS1eu:s, PoLuc.s o-AssunA.NcE,
Taairs: C.xnTEs D ,.~î11'Ts,

Ces s ssrM rýN TS, A:çoNcEs DE ILtGEcEs,
PRuoGAn:.ut.ttS PE r1'1CTACLES, ErC.

Le tout :i':ucttàt t cîiritc,.
Toutle materielde SoU'tsseCetestnteur, aîhetédepuis cinq oà

jý. mois seulement.

B ANQUE IDEPA RGNES
DE LA CITE ET DU DIST.dICT

Ex'rtuA ur

Balanec due aux dpesants, 31 juillet
184-17. . . . . . 94

"30 Nov.-Moitant
déposé depuis le
31 juillet jusiuh mi.
ce jolir. . . £4700 7 1

Do. retiré do. . 34214 3 S

Auimielntition dlepuis le 31 juillet 16

Balance dIue ce jour aulx déposantu £630
Par ordre dut Bren.i,

JOHN COLLINS,
A

1 S 9

36 3 5

53 12 Q

issi ER.

Buî1reau île la ainqute I'Epargncs,
de la Cité et du Distrit, 46,
Grand Ruie St. Jacqtes,
30 novembre ls17.

La Binqite sera fig'êevers le 20 du courant dans P'è
difice, rie S. François Xavier, occupé actuiellemlenit par là
la nqcute il Ptleuphle.

2 décembre 184.7.

LE ERITA BLE PORT-R AIT DE

PEINT rnt.xPRs Y.TURE, A Rosir, EN1847
1 ET GRavf sur GAD PIERD DE CiNE

de 2S pouces de haut sur2 2pouces de large!!
ETTE MAGNIFIQUE GRAVUREcouic fidèle d'ui
des plus beaux chet.f-d'euvres de l'Eco/e lialieane, senr
MIE-NTOT inse Cii veite chiez les SoIussignés.

L'iuntert toujours eroissait qi entoureotit autjolrdimi t
GIuAND Aroirns nc L'EGLsE ET DE t L. rrtr S. S. PIE
IX, tue pîeuut qu-imuspirer'o le plus vif désir île posséder le pot=
trait D'UN SI ExcELt.LENT PONTIrE.

Les grandles imluensIonts ele nu/rile artistiqe d(e etie grà=
VUre, loi inériteront saus aucun doute, lapremière place danu
les salons de nos conciuovens.

CH1-IAPEL EAU & LA-MOTHE,
RUE NoTLEE-DAMEit, v s f LE SI uAu mEt

Montréal, 19 novembre 1847,
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j LAMiYLANGES' RELIG VEUX

ANIIB
PHARMACIE CANADIENNE.

E Public rencontrera ài la PlTAZMI \CIE CANA ilINNE di soussgn , Cin sus des aiv1ad:(esds pri\ et dee la qualité de remdes,
n plus ranId enorC, clI dle i a Q .L /TE DE ME(IECl, gni est ne aritie de ropos des rcmdstt t dles idieteeions l îqueit

I dAn Cera à i c' qni oudroibien tcti honorer dle leur conafinc; an tzZ e que n'off re NUL AUTR- ETULl -SEM jN T I cu Gcure

.cC et qui est cependit le pint ie lus iiportait en MédeeeC.

a i mainenau e sn .et!:'it unti àNi D ASS0,RTIMENT

D E MDEDECINES, D E REDES A PATANTES,.
vi.D DARO ;UE:s A TENTUJRI-:S,.

DE~ PARFLMBERiES FRANCAISES, ANGLUSE S
E''T) UCs.t PRîOPRtE F 'R1îU tE. -

..i aussi :.
OE)S RA TTEIMES ELEC:TRO-STAGNETIQUES,

CT nlES norrEs nIC ntEfnSs

.ONE HJO!: T IQUE S, E TC.. ETC., ETC.

. t is ri x r ups et à ci;t par r ; L pour Chaque achat au-dessus de idceL louis argent comptan L.

O. GIROUX, M. D.

PîtnnAciE Trc. Qu2tic.

tii i C. Z. -l ---d *Zl JI;

P:ii re de Qu >c.

P.eu vr:gc en deuxlume n-ocavoformant iplu-s adeMI LLE-
PAG S e manteantprêt t Lser lis ré im ite enlux

iucri urs, ici. 'rgne ti é de

I arer iuvranivotan ulct e lusn u - ati i urup-c.leur s ra anlis-
- t i ils pourront ce le .proclurer (iii cuirt e:i s'Mdresut àî \L U. N.

MEMOIRE'S ISTORIQUES

SUR

EG-LisE 3U CANADA,

PAYS EN GrNfRAL

DE:

15134 àù 1847.

uosn.liz aaent ipoar .Moîtréal, No. 96, ru St. crai, îu à l'E Lts
cié Le personnes qui n'y tut pas souscit poutrrnts'en procutrer, ccitt(lepi on.rage dottnous venons de uoîtîer le titre.

et sJresant de suite à u IVA a ut. Cie., vu qu il n'en n ú'a rtl
rappé gican très.pett notre d'empires au-dclt d e cu qui ont u llo.ls a où îudiipurla IrcecCaUeî [Ait
úiti te î us d'aae. l.

3 1arJcAji...RneCiiiniîic. iitr
Aluntréal, 8 octobre 18-17.--i. Le ;i. tii 23 avril dernierIcontient deux

lettresEruiiar unahn rd no rpresséesuetà le curé leses
rcmoiqnittllen taannslitrsoruétérAiuerNe.tr reNore-Damt,

--- àr-vlesiMséliSonares,,Histour'iquses Suorntdrn l u emai , etc.
uirnr sA ipnan îulîle lruitdd'unigruiiibrd' de la-

aLde vérendMliPqs,îleuiP i, cuié d e ilt.lustgra, nctsu eM
Aponcèdeaut d t lsisr ule ss noibreius.te ner le atiie.'t

letteou reluic drspéniO s à aM. e cui neqcouitpasuii cprsetne-

EsSoiusî'ignîs onthoiiir l'an r nu pulic e tt lerslaescrm tlesC dn lua socitqutei onupacurdiaper à luh-

adni; d u trailseMrmirreureAtsHtirrriqusNurPE;udse-aduncadcOmatac.ui
Il/i-tais l uitîc'ri tel q ile PuVot duriiié.ciit.ît ;ainiQîeé, Mu. 1 auruqiana lPas tmtilnu îrciion d'écrirem m ic dre

uut ou't eurt Oi Libruîrt~ ic i;D[ au ittde ITî,Ii
5 gîi1luiCauEpuiataujdi <lu ilt'n ler nombri d'onay Le itria-uif

v~ u -tascheches, dil s'est déinié, fe l elui a plutan :is. Il
lRâC, ÈS1AST Q P. aumdbilcrs b;c i deilîri sfie Ptiiuru atmi lCetteculiine l nte,

L 'r e i un touiru rle , qtups luie c iet as. unru crct-
ils'irf acr dot i esuat ede 'Liresel. e t îqu'lentendpaeri à Legci-

'En, etgultieLiaxCan'apslq:ibordsnj:.ia

- pos)Y" , es xq els il ' st_ ür ina e e liamrlientpu p r i.1

r nteq le d pOnauigt dît pi prticlorem.ntu du dc"re ci"hn-- uteu rynt.gu:ú .r.a yétre iûtéî sitpar ses amis politiques, ne
Ie leur fera pas de at 'iai teérerinté de I-urs art eti: t ,pr '.de o t -' udmn urieni quîehiue s mit su ositi sociale,
yFe Ah duce t ouvr's qui sairont de Luari éiOppe. nth i - 'd'.i.i"ee de n caractet e.

fra itt .:n hlutr pindi ; ' :llur satiýraire ceau qui las patromseront.
... , . Les toes îe M. le c é Paqu:n ront de riches intuxériai lpour

CHA -LE-. t LAM' u, C;iitnada. M. Pnlutarini et ias) commu e Pa'Nrr, jouli
M:ontréal.1 ît. tl-I cut de t pirécciux trésor. vIlent forntir à.la jeune génériiOtn .nu

repo s. e aîjur.i l'avelijr de la ationalitéecanadieunle, tee
- - _1-_ ' .. tets d i . m' lesi trau x e le leur's p>res de s'éclairci î1uui

PORTRAI' DE JA CHUES C T'ER. t:rurniionui npu dé'eyemple lu pasé ; luitindesaisirlipin
i c i 4rno rie, 'oirclasser les t'aitsaccoripIs. R comp::nser, blt-

ak .MI'idip s . \ EP. lmr .crps poélu:laen ho citoycas pour la part qu'ils out pu y piret-

!IAA'r'Lartiede QuenaPendeeme a Pibber mie'lr".

hL~îngraphie du portraitc-dMoUnt? su tei.u L pbc m tuin a mi- p toIt: Archives Feelésiastiues, Ii-

1îra ~t îioj~ hi lencîî-urag. Eit concogue', e 'usnr t ,liotheque i:ticuberes de Sumusîres, îles l'vêchüs, des Cures, des
ln aummunauttés Reliaiuemes. A iren ides res de nos Cours. etc., il

red:les nom i ti,' quti vuouilrinrt yS, r a touît titis à conatrîmitiÙrdin 'et pour celaP l n' épargné ni sein, ni<Ïdé-
D ser'ont uietrii s chtez M u. l Libradrcs ic eet2 penset. Dan ses MémoiriPs, aunAU t qui ne soit vrai, tPm un évé-

ver .S pot:hrmiptio : ris. "sa t qut .'it été: constati le tmaniiere ihentiquei. Ce latbo-
C.N.GOSSELI, riucnv uat eielésasutacri roirjoidreàcosMéricres

GWetun rqiee gh:c lgraphb iui cntieundur teu h: nanu es ci.
A nt.ocor e'y-nsri usI ntdistiungu-és par ds services rendus au Pay:s quel-

Montréal, 9 octobire .que'. itle que cce-O.'
T.lds d Membreadu Clergé. avec des iotes sur chacun d'ens.

iden. des inadbres des Coiuntautés Rligieues, Ppres Jésuites,
R 'ecletà et autre,. ttcA.

Ta'le::u des Fondatriecs dces Comiuiinautls Religieuses Jl Femme,
r.'elhie. Congréganistus, et. Supérieures, heunbres le l'Admui-i trnaaimi ete. Tableau de-s principales funiltes, dont les omus sont

r r7, , r r, hCs a lhîistoàte dilupays. Génîéaoie, etc. Notice sur M M. les Artis-
. a ~.- tes, let Peintre tes ltamtimes de Lettres, le-aiMsanicins, les Nådgo-

emItIîts, etc.

"~\. Uî sort~ 'u' N )i, r MT P di t ; Notices ur toutes ns Eglises, éioues de leurs fodlatioîun cm-
vc:ntrcs5potob% r s i u..; P.reati le détail de tout C que ce-étallisseeien's reîifere-iint d prét'-

S.:rentcomn sde la COngügen YàcaMrrc. cncoilueTbeu cl tur i tc. ,.
tNous nl unouserons ltas pus iln cette récanitultion, ce ui pour-

C. te nouvelle in titultion, comme toutes elles que iri'gt les rnaît trne fastiie-ux.
S (unasjde la ongréZt ion, complndra dansi sui plan ddrEtion, utréuné, ius dirns mi imot, que les Mé CmOires île M. Paqtin
outra les braches d'a ui ut peuve&t entrtr tdin hdeati- sont ute i ihie Msinue où bchaeuM eut puiser à son gr, et trouve!r

i lis cifins de toultes ls assa le a société. Outre a lecture. dIs fiais uqui se-nt de nature à Pintéressr soit comne hutne public,.
::rinrec, c'rthmtique et -ý. gr:mnsa ir eatungue frar cie ît arn- s ut iommn simple particulier, à quelque classe de la société qu'l ap-

ii-e: les autr brtnches d'rne educationcomplec, coan la geo- jlai lene.
pide, 1 Lisi.oire, t littéra t umr, te ourestMIi 1gniCe de toute M . FIXnas r Cie., lite *-SI. Vincent; Ciuuu er Lauo-
pcee, l b dsiti, it nmuique. etc. utc.tc.c. ront enseignie tins vc T t Ric Notre-Dmec, vis-A-vis le Séiiintairc ; J. B. Ro.r.d>, Rite

eî Etabtissemnt, aussitit qu'il y auro lu nombre suhatm. d'é. . -incnt; e-t ;etlimprimeutîr Luiîs tPitAoLT, sinît chargés le rece-
s qui deiailcot cette partiu de 'enseigcmeîn, e-t aui seront tiré. voir la souscetpioi, at pour l Vill qcluepour lu Cainpagne.-L'oni

tes à le recevoir, souscrit aussi ait B rea les !li..',a- s.
t.r-smirs uronnes seront admiscs dacs ti.t:tiona sai"m tucne T L'uvrae e compiera de trois bexn volnes in-8vn. sur ca-

t ine n e', eeuit te er'u ne- 4regieus, et ules y ruirnt ' iient r hi-i- rac 'resnetifsetpapier superlin. 1 paratra lpar- livraison d'un vola-
ertl- d conscieice ; re tî. rauiso du bon ordre écesaire dams Me tous lbs truis uIs, sitôt ha listr des abonnsêamssez Iurte ouir as-

one uuTICde'iontse conformer aux c:creices runer les fais dle Pidimpreassionq. Chaque volume cocra's. brelé, oudu c 'u'citrieur de la mason. ,.1. G d ar. n ,ayable lors de la livraison.
Les prix de 1 pcn'onu et du Iuenseignementurc réduits; et on

poituria les connatre en ssadressant à ies Daimei A leur mason t St.
Jear, le preiier, g uaprés le preinier octbre urolair. L.s braichts

d 'un e 'uat i irta le et s UiéeUîîcuLo te dessin, la muique, etc.,

"
tou'r el m tîcuat îîl et l? trousseuOn r 'e ie ren en iarticulier ; " N Irfssirunçasrécemmtenîtrrv des Eats-

;.vir]s u eu.i Unjseltullim de I)oies roetti uihinlins, ddr'e
0'pe nsii pour mii td t'rois uis ; et diner de lçonsi àdoitnic le thuis cet ct L vilo <rt

e ti t dan s ' n1e il n'y'aur t poit di utre . •

'l': e aux é0eveU , qu îlatucaEC anuellede quatre se.-- : l, peilit eilOiCriLI I îles .eux ius ifrt dt ue-t <idble
. n, à laA uiet,utuc n Men .amt uc

lu hi dec h Te atn:e ahtique, 1 cyuira unc e-apru publie ü x de ce jourid irès

d- -. las, q:,i t de P'E hai ou àM. J. H. Jobil notaire, ue Ste. Thirdi - - M ' '- :: i --- s.- M:utrùcl, le 26 novembre 1-17.

& A ~

24 JRIUE ST. VINCENT

MON1RE~AL.
N trouîvera cosltamiieint à cette adresse toutes espèces de livres
et four'ituiltire d 'éecle, atsnei qu'un assrtiîtent de livrus de prié-
res: le tout L ides

PUIX TRES-R EDUITS.
MonItréal, 21 octobre 1847.

J Soussign mi forne ses pratiques et 10 publi ln
g(énral, qu'il a tIl niolvenn REDLT SES PlX et
q u'il vendra les Livrcs t eteus, cli., etc., etc., a

auissi bas ri ille qui qu c soit. Voir ses pris avant

Ie d.acheter ileurs. J. BT U. ROLLAND.

Montréal, 5 ncuvelmbre 1q47.

Dr : .A.

CITE ET DISTRICT DE AO.11OG REL.

Aonseigneur' 1'Eque Cailîolique de Aîoni.cl.

iuzrcau des I)ircclcur.s,
W. Workman, Présidenît. Francis tlincui,

A. Laroctne, V. Présidenlt, Il.
John E. Mills, t_.Il. tlltoît,

Jsph "tItLret ,ose Greitien,
L. 't. liiuiutiOfît, ichil ai ),îi.Fu i uV ranc is , ilcks

IL.. Mulhlttmd

dovn VISc est p;su rlerscuue d'nnqe ete ureOfai eraSirctiNQ P r C E'Nh suttous les samdiCs.epenant,'s eitÏe creçu oits tc. e jors îetli01 A tri h'Oeu setics ila ti eu.
Dietrapicationls srsîlctiesau cun noiereujtours(te s l a ematitnte)

le léaletli'ic-Présidentileétant tous les journs 1 ré.scIIl uts ic u-

reau îlu laUItithue.JC)n Ct.mNs,

Damas e i'lsson, ,'.rnin

L. T.s, Urundnom 5~5i .ebun Dai . Xw.

stprlsprsenteso nue nonc atio parent
qtî'îi[ 'a oli'iir si ttn i iombiro mIfiWsnu1 l'IÔ'.'eta sî

présente, une E NOLE dut JOUR, L .Ii proct.Liii le 29 t. D s
heuradt,n li t ln:ace dsl(ees YaItesxchceptev M. Si. Gerein),

rls. Ppplati. uaut adhéjàre IegnrGr atti. Bu rse

1tîéeeilc saii- :raitt o tiznt hlos'ipairc's 'et 1),ie cuî 1u i
dive'ntr eenvoyée le us oeni eiiis h i, éc e le lureaud k S

letînsu110o11bcitez M. St. Ge'rnglriin oui tez M. Iriilaiti, i-
bireteus oil i rouite mt'a t ou s e s sa i s. t Cnd at,'si.

_.es fir. U t i ei lesnt. oitsàur itisciue.
Miotttia.i-2 ui''tin ti

JOU-1P).L - L ILfÉý U.NS-t US l''~ESDE LA
J L.':,%; E S Il,.

Panrappltoitio s q ui a cu' f tes aahiic: d'uei j ocidaténs coin ett-
r ie de ja" : ,n ui'.

le a t0 ut ; Le s 1, (1r i ei1 Oc.pa r a i ,e paya 0l(1îi'ava ILC C.

centd, iAQutébuedirA h. S. -DCihCUei, ttgettx, Uetaunx Trois-lZi% iî.rea
c1i'', Ml. 1'. Nouuri.tib'riit.

16 J&4enbe lk
F, 11f. , M;TAUL;ISS EMIENT, fondéîlê AI'iiduslrie leur la libuéra-

lité ct i l'i oriilet. i ' Secim iii r ieit Tluié souis l
\J qinum vaesvClercs le S i.oittir. .e laun dîlesévudes se d

pN sen ciigitune EltltCLs, dil u isiqu Ju c''il suit

Eéntita da lac radmaire Franie M de la Gramtmaie Ait

pstoiCe tniitt eCt CLoura rligieux.
ir toir ule ieiir leurt i nt t s n clds).

2î.ANM'uLIt,-
braire, tc P touerde luvIrtu ess.

1I ihtcirc du caada.
.\liétii1ue tdprutières eotinsG déométie
M tresi. linvéaire.

Ctidograpit'i.

Praincoip e nn u:es u idue soctn comman

te éisolire et compositionudaita les deux lj nsugus.
It icRnltitiailIie(Cil aligaili).

Tenuedoe ebieres.

es àrQubeîc c l !.itrapeau, agcle .etaxos-R.)e

che M. P.et uré,métrie.
Rhlétoriqhuec.
1Eide ode la Constituion dit pays.

C. st. SN .
' E s EL ET L4.iSS EMar ENTI,fotl nalàtindust. a iéa

direction u e, Cîe îl hs de t V at u t . lndséue d

11 Î, Lnoiri n Itle-, Cilptang uilas s ui t.
C ties nglaisee erçîises.

· yliq lcist ie et Cu ourîis tligt u atiex.

Coisltioa ennt (ncur aus).sdexIinue

tru crxî,du us e-ii ttc tr b i c no îtio s h rgifese utomr ri eutii

Pers eiipes frégîlamhetuxt d'Agriculte t d e Bons tnix îpm. yîu
uilyt e épsucîisîîtîthdurîe t u cp s tn als igdueit.tux l rangu es xît
su Iis toi e R'omainert (nt anit oîît xatsa).uoîté<u urftuu'u

t Lis es rinciende Ileattrtre (les- Le èhA~ttes)ptqis
t Alòb.rue, e t Gé oétr'itt cuuîe eîeaii tîitd-- e ielte

E u eiuii tde l oitutionit du3 payats. i a'uuc

Compo uiussitio le. deisurs eni: i Anla sis l'e-te En Fr aais etteut

.ne, huni aphqn Iux ats u', et . oi-Drtiu
Geometie prtique ArCtae LAl'Cnque, . N

rao MAn.ie t FrançaPIises.~Cîcîit f

Logqct Mút.hsiu. Morae.PIUlCa.Mtor

K VlS-.'z- VIS LIE SEN/NalR .DR MONT.EAL. i

CHEZ MM. OHIAPE.LEAU & L ArMOTHr

AtGENTS DE .J. C. Tt01311,LARtflDE E-OI.

N annîîoîîçiant ù MM. les Cunîds qu'il a transporté son fonds
d'orne- d às il'adresse ci-dessusle soussi'i êdvint
E auss iri es llcicrei ils lîlit reslieedîc îît il ai sic

,îi ti- i îérîlpou11r le sticês si lheureui I'el lef, 0111. lien v oul u
iterter aux articles lui ont été cil déplût juisqt'a ce jour -' a leur Eta-
blisseiieeit.

Au bon-vouloir et à F.ncouaement di . M. les Curés di Cina-
dla le Soussigné s'eigage dès aujourd'hui hi réjponîdre nci leur olflrant à

dater de ce jour
LE PLUS U;ErL ASSORTIMENT D M ONREAL.

L'Acheteur rencontrera toute la loyauté qui lui est ilie dans les prix

de ces objuets,où les progrès de la DOurie et de gIAinciiitire, surtoul cn?
t·ri îT.vî*ious ieuteiit cin défi les isi hbiles connaissers-
Chaque article seia ean.GRrI et à couvert dle leOIufase représen-

,ai ioni de qualité.
iin, la iarchandisc sera ToUJovns tFRu.ictiE et

T O 'TUJOU1RS A BON MA1RCH .. Ç)
L'Assortument d'auijourd'hui consiste on une grande variété do

CHIASUBLES TOUT FATI'ES.

CROIX DE CUASUBLES

EN DATD'on R avec brochures ilitEL'rE.FIs rn. or, c i e rouletu..
" D. o.îs maintie, Cramoisi, eie. ete, brochés lout inr.

« (couleurs tcssortics) cilnorec eoitlctre.

GARNITURES DE CIAPES ET IANES DE ALMATIQUL-S

EN drap) d'or (iitatioi) (i desseins lréis-riches el saillatl.
" Daitas brochés cin or el coiairs.

c C. cc (assortis de couleurs) brochures riches, o.
naires etde bas prix.

GARItNITURES COMIPLETES,
N. B. Les Croi.c, les Carnitire(ls de C/tpes cet les nanilc de Dei-

imatiques ci-dessus sont toutes apparcilléeil' etssins et uiflreit
pzar l minme cie variété de gariitures coîumpîletes dont chiacutne est
peu dispcentdicuisc.

ETOLES ET VOILES DE UENEDICTION.
Lns Ectoles soit assorties de couleurs. plttien rs à brochures rces.
Lus Voiles ortcut tois de rich s emblimes au centre et aux extrîr-

tités.
ETOFFES A ORNE.JENS.

DraN d'or i brochures très-riches cai or, arui el coileurs (îles-
nes nouveaux.)
Moire d'or ai ejit-is rici'es el bilnts.
Damias brochés, Itut en or, eC aussi Ci coîuleurs.
Les pri. de fous ces j Mts suit C trmment réduitdans le lut

d'ollrir aux M M. du Clerpg toits les avanttages i tbi îm«rI IIIé
li bonneli quitlli et avec leur îbienvei llant ccuc)îrs et tin Nwcitti rit-
picodetsuivre de rès-près c/ louijou t bas pr ixt lule :u nueau
(Cil ce gtenre) des fIabriques le P ls e! <e Lyon.

AllGIENTEIE D'EGLISE.

LE Soussigné utttend trs-prochaineuent un assortiment coiIci
d'Ostentsuirs Ciblires
Elciensoirs Buretti.s etc.

.Y. B.. Le Soissiié le fit pas colporter d'Ortîeine::ts l'glinn
das les e.ampgn.

I-le. es Curés qui désircraientt faire veCCnirIcý idbjeta d'importatii:
c.rpri-s (cI. por l r proprc cir), jouirit dle tuu$ les Iavanu
possibles dans les prix de chaque article.

Oi ,voiudra tbienf aire suivre ces oidres de toutes les e pic tiuuon
ecssaires àL iviter la indittîre ireur. t les adIreùsser

J. C. ROiLLA RD, No.84, Cedar St.

Dlt'. eNv-'îUNrhi.
P>ORTRA IT' D)E b'EU

D'APL'S UN DR~SalRN D'UNI;tE SS DilLA NC E lUFÂ T' 1
EXdc CTE A RtO.t CI)>PRlh S NT'UREi.

~ ; ES Sou.ssru:îs 's inne'iit de recevoiir tute gravure t ili-

S que e FACi SiciLE dl dssin -d e

acqu ei.si itio iPortrait de ce li Pirre et de ce In cioven
Ique Viint de perdre le pay, s:ra lpour la plupart de is compatriocte

un t duatnveiI de déuemet, de reliiunu et de pautruîitise.
Prix le Chaque copie 2s.

CIIAPELEAU & LAMOT E,
Xis.-d-vis le Süinaîiîire.

nli

TEMPERANE
PAR LE R. P. CINIQ U

RELIÉ A LUSAGE DES ÊCOLES-.
S vend iez MAL Fan & CE.

" " N\ MI. Cuax tur.îutu & L.tîoTu c.

4 A £ Evhec.

ARCIITECT URE
CIIS. UAILLARG E', Ancii.rcrs n rieu. Chatu St. Louis,

lîaute-Ville, Québec.

CONDITIONS DES A1fLANGES RELiCIEUX.

LES MEL./JNCES RELICIUX se puîblienît )UX fois l se-
insile, le ARI M et lc VENrDLnti I.

Lu tix d'abeiciticoit pour 'tîîée est de QU TR.'E PIASTRES,
îiayilelî's i'avaine, frais d puasi e part.

Les liELJ GES ie reçoivenît pas p'bonneen ur moins IL
SIN mois.

Les abontnés qui 'vCulcit isonitinur dso'sciiire aux Muni,duivenît ent dtner aiis ti ois aatt l'epir.tio- de leur abonneimet.
Tfoutes letltreî, patquiets icîlor iilanic.s, iiie. etcî. divenît être

adressées, frattes de hiorts. iL l'Ed-uiteur îles .slanigesu ikcli:icx ài Monet-
real.

PJttt DEs ANNIoncEs.

Six lignes et au-dessons I r0. uiser'tion, £0> 2 6
Chiaîîue inîscrtiouî subsîgnen.te, n (I 7
Ili u lignes et aui-de-sriums t hie. inîsertioni, t> : .I
Chiaue insert iîîn subhséeue, t> I 10
Aii-dleîssi de Ii ligîiei, [I rc. inscrtion]î chelîî ligiti, il 1 'I
Chaque mitiurtio subsequenticiie, pari lignie, i ut 1.
:7Les Ainonces nonu accomti s gnées d 'ontitcs se-nt pubiIlliéeS jus5iui

ais conitrntre.
Plui les Auinînces quli doivenît piaraîltre ionc..r. t, 'iur dles

atîîoiieea fréqjuenttes, etc., i'on lieut triler de gré. à t6.

AGENTS DES MuELJNCES, l-ELIC).EUX.
l.tiîlrói,. AIM. FA tEE, & Cu.:., librairesc
l'rois-ltirmrcs, VAL. (I L L. IT, El 'er. N. 1'.
Québec, A. 1>. iIART'l tAtl tîiru7 Vtc.
Ste. Annie, 10I. . PjLOTR, Pirec. D)irect.

lUnreatu îles ilAitî,ges lrligienî.vtroisi'tnme étage sde la Mlaisont d'E-
cule prés de PElvôchbü, ccitt dIci rutelih MinOie et St. Uecis,

JUS. EIvET & JUs. CIIAPt LEAUJ,
Prauu:s.uc irr Ia:viuy uc:îl.


